devrait jouer en faveur d'une telle intégration et justifie
certainement 1l'existence du PNUE.

Nous ne pouvons laisser le mouvement donné par 1la Commission
Brundtland s'arréter en chenin.

Cela peut sembler étrange de venir en Afrlque parler de
caribous et de pluies acides, mais 1° 1nterdependance de
l'environnement et de l'activité humaine ne connait de
limites régionales ni continentales. Les technlques d'éle-
vage des bestiaux d'Afrique du Sud et d'Asie de 1'Est
menacent 1l'habitat naturel. La sur-utilisation des engrais
ch1m1ques par les agr1culteurs des pays occidentaux menace
d'empoisonnsr la nappe phréatique et, a long terme, 1la
qualité arable du sol. En Afrlque, la deforestatlon
contribue de fagon alarmante a 1'érosion du sol et 3 la
désertification. Les lacs que j'ai pu voir en les survolant
hier, prés de Nakuru, sont témoins de ce phénonéne.

Nous devons sensibiliser le monde entier 3 cette question et
maintenir cet é&tat de conscience. L' organisation des
Nations Unies est essentielle pour accompllr cette tache.

Le Canada désire réaffirmer sa priorité et son enjagement
envers l'environnement en tant que question et envers
l'organisation des Nations Unies en tant qu'instrument.




